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* ' lot< '' r"a sPouLGA DE vERDUN

Verdun est une cotnmune de la rive &oite de l'Ariège située juste en face de la
coD{luence de I'Aston avec I'Arièse.

1. ENOUETE ARCHEOI-OGIOUE ET DOCUMENTAIRE

I-es villages duvallon

Deux villages soût situés daDs le vallon"
Au pied du ravi!, en haut dun cône de déjection surmotrtaot le val d'Ariège d'me
ciDquantaine de mètres, est regroupé le petit village de Vetdu!, à proxiq.ité de so!
église dédiée à saint Blaise (évêque de Cappadoce, martyrisé au début du JVème
siècle). Celle-ci est mentiomée dès 12, comme appârtenatrt à labbaye de Saint
Volusien de Foixl. Elle est entourée de son cimetière.
I"e village n'est mentionaé qu'en 1272, dans l'enquête sur les limites du comté de Foù2.
Néannoins, Iétymologie du nom de Verdur:, composé avec le suffixe -duau]]o,

coEespond à uû site d'oppidu:- Ia présence de la confluence de I'Aston et de I'Ariège,
juste eE face de ce site, rend d'ailleun cet emplacement logique. Malheureusemeû!
Bes prospections ailsi que celles des érudits locaux dout pas permis de localiser cet
oppiduno-
Au dessous du village de Verdun, un petit hameau est construit au bord de l,Ariège et
est appp€lé le Barry. Cêttê appellation rend waisemblable la proxilxité du hameau avec
ua ouwage fortifré, nais je n'ai pas pu retrouver cette fortifrcation, et il est improbable
qu il puisse s'agir de I'oppidum, puisque le nom "barr/' ou ,barri, provient du latin
"barriùm" dont la dift$ion ne date que du )glème siècle.

. Notons que ce hâmeau n-est jamais mentiomé au Moyen Age, mais i1 a pu efte associé
à des mentions de ltabitat de Verdun, rraisenblablement plus ancieD, vu la positiol de
l'égiise paroissiale.
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La spoulga de Verdun

tr existait à Ver&m une grotte foftifiée ; celle-ci n-est mentionnée qu'une seule fois, en

'21^3L.
I-e problème constitue à retrouver le site de cette foniÊcatioa. I-a seule partie du
teroir propice à Verdun à l'iutallation dune spoulga est Ie flaoc nord-est de le
montagne du Quié, dont les pentes abruptes et câlcâires domirent lâ EIIée de l'Ariège

sur sa rive dloite. Fortement karstifiées, ces pentes sont percées de nombrerx porches

nichés dans des escarpemetts yigoluerDç

Prospeclatrt toutes ces grottes, je n'ai pas pu retrouver, daEs aucunes d'eatre elles, des
traces tangibles doccupation prolongée et à caractère militaile. Malgré tout, il semble
biea que cette partie du terroir de Verdu:r soit la seule où l'on ait la possibilité de
retouvdr ure spoulg4 les autres parties du terloi! étatrt soit t!ès peu kalstifrables, soit
des terraim cristallins, même à proximité du village du Barry.

2, EVOLUTION DE LOCCUPATION DU SITE

Au cours du. Moyen Age, le seul site fortifié situé sur le tenoir de Verdun semble être
la spoulga" Malgrés les di8Ecultés de localisation, on peut logiquemeût supposer qu'elle
eristait dans les flancs du Quié, ce qui permet d'ailleùs de lui âttribuer une fonction de
sùveillânce de toute la vallée de l'Ariège et de la confluence avec l'AstoD, fonction
logique pour une spoulga- Cdmme l€s autres spoulgas, elle est mentionnée en 121.3 ;
n apparaissant pas dans l'enquete sur les limites du comté de Foix, il semble qu'elle ne
soit plus usitée à cette époque, coome la spoulga d'Alliât Cest donc un ouwage du
Moyen Age central, désuet À la fin du )fltrèm€ siècle, et qui n'a pas gra-Dd chose à voir
avec fhabitat en vallée de Verdùr" Iâ spoulga a ur caractère vraisemblablement
strictement militaire, et n'a jamais modi6é un habitat qui paralt déjà ûès ancien au
Moyeû Age c€ntral

NOTES

1 GAI-I'IA ctlRI$nANA Tome )(Itr, p. 90.
2 H.G.L :fiomeÏ. @L Y2.
3 CATEI-, ouv. cit- p. 276.
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